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JÉSUS ENFANT

L’air retentit d’un joyeux et sublime eatitiqtie : “Gloire à Dieu au 
plus haut des cieux et paix sur la terre aux hommes de lionne vo­
lonté.”
voile : “Le Sauveur vient de naître.”
Esprits célestes, dites-moi où je dois trouver ce sauveur si longtemps 
désiré et attendu?— Dans la cité de David : Incivitate Daviil.— 
Bethléem ! une petite ville pour un si grand roi! Mais sans doute 
quelque vieux et riche palais, dernier débris de la fortune de ceux 
qui régnaient en Juda, a été préparé pour recevoir le fils de Dieu ? 
—Non, chrétien ; sa pauvret^ n’a pas même trouvé place dans les 
hôtelleries. Les hommes ont refusé de l’aceueillir, et sa mère déso­
lée s’est vu forcée de demander aux animaux un coin de leur étable. 
“ Tu le reconnaîtras à ce signe : un enfant enveloppé de langes et 
couché dans une crèche:" Hoc vobis xùjiihm : invmieti* infinitem pan- 
nù inrolntum et podtum in pmxepio.

Quel changement, grand Dieu, dans vos manifestations ! Autre­
fois, quand vous apparaissiez à nos pères de l’ancienne loi, c'était 
toujours sous des figures imposantes et. terribles, et souvent l’on en­
tendait ceux que vous honoriez de vos manifestations s’écrier, rem­
plis de terreur : “Nous avons vu Dieu, nous allons mourir.’ 
Aujourd’hui vous vous présentez à nous sous les traits d’un enfant. 
—lurenirtin infnntnn.

Un enfant attire par ses charmes et touche par sa faiblesse. Ses 
timides vagissements, son doux sourire, son jiaisible sommeil atten­
drissent le eieur. Quoi de plus gracieux, quoi de plus aimableqn’un 
enfant ?—Et voilà mon Sauveur ! Invenietù infuitem.

Encore ne ressemble-t-il [sis à ces tils de grande race autour 
desquels s’empressent les valets et les courtisans. Vil belceail doré, 
un service fastueux éloigneraient les pauvres gens, et Jésus veut que 
tout le monde s’approche de lui avec amour et confiance. C’est pour 
cela qu’il se montre enveloppé de misérables langes et couché dans 
une crèche. J'annis involntcm, et podium in pmttepio.

Autour de cette crèche les levons se multiplient pour moi.
Jésus enfant m’apprend à fouler aux pieds les vains honneurs 

que l’orgueil humain poursuit avec tant d’ùprcté.
Jésus enfant m’apprend à mépriser les biens fragiles et men­

teurs vers lesquels se précipitent nos convoitises.
Jésus enfant m’apprend que les privations et la souffrance doi­

vent, de bonne heure, contrarier et réduire la chair rebelle, ennemie 
de ma vertu et de ma perfection.

Ce sont les anges qui annoncent au monde la bonne non
Nat un eut... hoilic Salvator.—
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